
SAMCOfS DÉCEMBRE 1926 J#Hn»i»f acmôttm TÎ> 
poissant que tous. 1M remèdes do la niéJociue... 

Et, tendant la main à sa chère femme, H 
•jouta : 

— Tu M pardonne» ce coup de tet* ! . . 
Que eeu*-tn !_. J'ai l'amour de mon par» 
dans les moelles !... Je TOUS H M bien tocs 
le* deoat, ton enfant et toi... mais il mo 
semble qne vons m'aimeriez moins si j'araia 
Agi autrement !... 

— Mo» bon et cher mari !... répondrt 
Catherine... je suis hère iîe toi !... et ,ie ne 
demande k Dieu qu'une chose, c'est que ton 
fila te ressemble toujours en tout !... 

— J'ai aujourd'hui toutes les joie* !... 
murmura le blessé e*ù, affaibli par ce 
cijak>pn*, se t'if ru t'aisaut sitmc f|eu c'était 
assez dVsnol.ou* rour un ionr... 

Trois année* se sont S I B N W . 
Charles Landots a repris Ma trarans de 

culture, et ses blessures se .-ont, peu à peu, 
cicatrisées... 

Il a été, pendant pksievn moi*, entre la 
vie et la mort a la. suite de s.oti acte d'hvroisnr.o, 
niais les soins dévt>ué> dont sa femme t'a 
entouré et l'inflnence heureuse ca-sée ps» la 
joie éprouvée en recevait! mi ru Km rov :e. si 
vafllaaiunent tratmé, ont tiui par ;ivoir raison 
ce la maladie... 

La mort, lonirtomp> peach** à son c'.i< vet, 
prête à happer une proie que le destin avait 
paru lui tondre, «'était «iéflii tivement enfuie, 
*'. ia hideuse fée des êsaill ne MssMâit pa< 
devoir revenir Je sitôt, Iors,|n-; l'hiver vint 
attrister de nouveau le foyer du fermier.. 

Catherine reçut. H matin. la htsjsasji 
attaque d'une bourrasoue de noire qui 
l'atteipnit en plein champ. IIYU ie son 
habitation, alors que «ont le? efforts d'un 
travail actif, des gouttes de sueur perlaient 
à son front... 

Eî'e resrafroa son domicile -ons |'oni>rrseion 
d'une sensation de f-oii intruse. Le lendemain, 
Ttne b-"écrite sa d^-'^ra... Le asédeein, appelé 
•ardivanaat, s'amploy, do s-o-i 09«irx. mais 
Ta ma'arrie fît Ce ri ides p -o *rès. et, -an 
«rn» l'heure de* TU lavables 'éstsapéVet*•<•• . 'il 
ere-ore sonné, la .-: r! va de i 
Ca'berine devenait uns ijnetstieti cro--.- ,:'.n-
tor.? le» m-ntlrji à IV (Je, le p.. •,; |fl*>s, 
comprenant rjue sn viere temWnil, tl t-e 
sentant, le po'ivro -••••i'. irrpriiseanl •'< M 
i •• • a ra ai^e.. 

Cha^-c Mass, 
NoïT, les arlirc- .i. • _.vin.i 
\ a^-emeat 1 de» .'ytie.o','.-
(rujueb qui bsisneen 
Ma* Woarne-

Les tourbillons •> u» •;•• 
r.or.'Iante ont et'ilinqué 1.•-.i* 
c e t : sens leurs assaut l 
raatp.v.i deré dont Pnil"Tii 
staneseï 

L' .-<• paessT de.-, I tju : . • •' 
attarv, apporte avec lu .lui 
\& riche», un surcroît ù • 
yuu.Tf*... 

Au'-s. p'satWla pa • fai» r 
!a n-uit le N'oél.. 

An\ uns. sBe doc M l'n 
£&ns l'.ltre et de- ..; 
<rti BOOssi sur le ; 
saannsjsssi d-j boi' •• •' 
(i.-ï h'-r.-t-. . 

Ans â itr-̂ s, •': apfntite 
' ^ - • • • > a i - ! ' - o r i > , \~-

• ' M S'iit'. une 
irten^c. o.... '• ' ireti«e< de 
té.^.. 

Comme dit le vifrottvu 
parlant des dssWmtéi de 'a 

. . i a , - de 
• , . . . . r i 

.r.x ;_••(.; ira-
itw !« ride leuii 

! la Ni • .' i v "t 
i> ut v.t, ira Ineile-

J e c e ,1 -"t 
,.• a\-ait pav-' U-s 

revenant >•'... ;ua 
',,-..s ioiea r»* T 

rnr» pour l*s 

\l i -ut le mo:.de. 

.lamli-Vs 
• • où a chanson 
r̂  ,rl'- au doui 
•' ' :rant lo Ions; 

la tr. t< - des 
lea çrrands aKan-
imprensM pius 

i "i sères roppor» 

•'••• lîichepin en 
vie : 

V i i mus) vo i.l•.: i-nr bien un BSS 
I! ;c à SI fint-' «l'i ''"il t' i 'u 
: i r ; !»•": a rlen'^rin "ns leur verre. 

afsb rncn'ii ,"i .;'••! i-f'it... 
\M veille de N'o-I, l'en tant de Catherine, 

•b sortant de l'érol» maniait |>1L« vite qi;e 
d*bahitnde. 

Il avait sur le visage une sorte d'expn-s.-.inn 
joyeuse oui se traduisat de temps eu teul))^ 
par un SJBOI rire perlé, sOUi l'influence des 
pensée* qui montaient en =a petite cerreilc... 

Par instants, il couvait presque, tant il 
avait hâte de revoir M enerf raamaa... 

Quand il entra dans la l l m s s l l de cette 
dernière, ceDe-ei reposait, les yeu\ mi-clos, 
n'éprouvant ni agfrravatiou ni diminution de 
son mal. 

O sût é8é néanmoins permis de penser que 
quelque doux rêve traversait son sommeil ; 
car, par instants, ses lèvres esquissaient un 
vayne sourire... On eût dit ut un séraphin 
rtsfc large* espaces venait lui chuchoter à 
Foreille on ne sait quelles c.'jo.ses consolantes. 

L'enfant ne se demanda pas s'il allait 
troubler le sommeil de la malade... 

Il avait, pour l'instant, bicu d'autres 
préoccupations. 

Le petit grimpa comme il put *ur le lit, 
•'approcha de sa maman, et, a.prè:-, l'avoir 
embrassée, lui dit : 

— Moi, mère chérie, je vais te guérir... Le 
médecin ne sait pas... mais, moi, je sais !... 

La mère, un peu étonnée, embrassa d'abord 
son chérubin et lui dit : 

— On t'a indiqué nn remède ?... 
— Oh ! non !~. je l'ai trouvé tout seul !... 

Tu ras voir... je vais t'expliquer !... 
Et lenfant, gravement, après uue pause, 

reprit : 
— Tu te rappelles quanu papa était si 

malade et que des soldats l'ont apport» f... 
Eh bien l a i guéri et il m'a dit lui-même 
qne s'était parée qu'on lui avait donné la 
croix !... Alors, moi, j'ai bien travaillé, petite 
mère, et j'ai gagné aussi la croix à mon école... 
Alors, js te la donne et tu vas ;ru£rir !... 

Et le boa petit gars, faisant ce qu'il avait 
vu faire à son père, attacha arc" une épingL, 
à la bsutsnr de la poitrine, sa croix d'écolier 
Mir le drap nommant sa maman '.... 

Quand il eut fini, il dit à sa n.ère, dont 
le* yeux s'emplissaient de larmes sou* l'empire 
de l'émotion maternelle qui lui étreigtiait le 
cœur : 

— Oh ! tu «lis !... je l'ai bien ïragnéc '.... 
•T'ai travaillé tant fiai j'ai pu !.. .Te voula/s 
êtr» 1* praonier do nia c'.a--» pour nvoir la 
croit !... 

Kl il continua : 
— Le petit Noël doit venir c»tte nuit... .Te 

ne mettrai pas mou - v'ier dans^a rhentisée... 
Aloi-s, il elien-hera... il i i t n ta crix... et il 
b6 dira que c'est toi <jui a* fis hiei. >açe... 
alors, il te trucrira... voilà !... 

Et la m a s m auéiil, ce qui pro ivt bisa 
tfO» Xfrcl écoute parfois les prières des petits 
enfants... 

Kujr. LAf;RI; . ! . IK.PK-BKvn' i ; :* . . 

ŒUVRE D'ORIENT 
SON 70' aUOTVERSAlRE 

Non rcvi u m s sur c tf* p^rscinni.- e,m 
•'«si «férf.iii<'-e d a n s le i-idrp snsapnten i !> 
l'étrllss de I-~a .̂ ta ! # W » e . Tl »'at*S*all de e c-
lirer une a n j r i c <c U^liqu» tr'aôraie r»êe c i 
1 9 M , iioiir l 'I 'nlon des BrHses , , mut pr*-
sentpr â s s s M s IPS CgUss* r s r s H a s s M orie-i 
Bttea un »rP"l :1 la rpconciliaMou f lan- l 'aa lM 
cntbol iqa* . Il y a s o i x a n t e - d i x a n s . L a v i c s r i s , 
presBler d irec teur de c e t t e Œ u v r e d'Orient , 
v tiouva sa nutnlSqM v-o.Mtfo.i d'arsxt*. 
Dc.eiis reftr date, cette a»oclattes ~i'né-
inî.' • eoatinnC t fonethn •«•rê* des 
dioi-'se* d ' Franc* et .lu mon le pour leur 
dennoder fies ressource» c* auprv- Tus mis-
«i<Ln ires i. r ; -ir f ' ^ - m . t r r e !e- maanne* 
ce-.e.-".r-.'- . .- .•> •:••• mt?l '•'. 

Ci tte IIMIvr. v nlv T S , " ; , tit <• • 
r»..ln.-i;f pas fêtCi ••- t . • 
ment q ré* (rran ! appn -. i. .-".' . 
1 • • •,• '.'ni) irclH r~ [' oV Paris h 
'•M'a.f>n . XX. s ^ . ' -•'•] ia . < ! . a . . - . : . DaUa-
1VL.- : \'.-r l ^ i i i . r . ilirr--*. ;ir *V*Ara: ,!o 
l'iT'nriT d'Orient, de n<>art»reux prélnts, ih-s 
s' '-'i: " r- •l'.-'-ir< •(•'" ir'.-i'-.x. •-::;.••• iraient 
!'Mn •n.-ifi'." -me pn'.si.lvnt otil. pe«r >'-tre a!:' 
U-- «sxrmnurer s , - phe . a pesé ; imme-r " 
-̂.il»;'i.r <io? a»lsr<.-Hï» nrieuiales. Eu t.'t,- ,•.-

raasUlaaoe ur. ilipV>U.lv, ;••,<!•'-•.•• n,, 
Oonv«ra*a>eai il I •-.•• i r.i ,'.:• U n.arO-
c'ual rranchet 'rrrspeie.v, :• c^m'-riil «>>•• 
gatd. lt généra] Uelame; les amlia.iA r<>-.;. 
chaiM M«i-.> ;•".• u\ «hi Vlgnauj P i - . . . >i.. 
T>--I. Derrtfs', MM. Dwicptn.'i.c I ;.,.r' . 
(.'Ar.t.ii'.uaT.!, et'., naea»!>re« du Coi 
l'œuvre. 

Mi.-;- Tissier, •:• ,.L::t- ,-.'. Ci.ii<>ns-sii' .-hirn.-. 
.-i [.-.-••nr,-' l*OrV«t .le T.-i.-'oirc. des •'•-•:.--..< 
pr'miWvs de» grand* c.: l'es, des .:.•:, uvs. 
('.<•- saint-. Iln> dte il a fait •!•'• • *••*• sou 
anhioire, avec lu;. <in:w la nuit •'.<«< < i -• r.-i ; ; -
lane. s (.-'ent:i.. des li''n'-.~;<' lu s Vvui". 
de l'Islam. Mal» l'état/ ir «Km» • fait sertit 
dr ses M Mme en no: «vmte.iat t'-ii .à rtwp 
les pl i> l.ejle.- ,.«t-.V- -ir-As •.'.;.,> ''^s n :v !(>< 

niisslors orienta • s. 

ROUBAIX 
AUJOtraS'Htn a a i a c i y, SECBUXIL 
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Bui lo t in ifl*tê<»rv**»rl»« ïKiur i« j<utn 

t*f ' -i -Semi) : . I J . M N.;,u frfrjt*. ri'.R 
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L'ELECTION AU CONSEIL D'ADMINISTRA-
TION DE L'OFFICE DEPARTEMENTAL 
D'HABITATION? A BON MARCHÉ DU 
NORD 

M. Cfc'-vqis P r ^ t et» éln 
.)-'.:ii n; r è - - i n l : . a eu lieu, en pré-ei e«' '!•• 

MM. l - T ' v . - ' ( l é t a i r t p è s e r a i de la I V < e v 
l a n . Oeeardta, PMM< mer nuit; r ipai . le U U c i 
U s x t , c h e f de d iv i s ion , PI Marcy . e a o f d e 
tous le dépouMloment d; s bul lot ius de v o t e 
pour l 'é lect ion d'tin repré -en tant des s s e t i M s 
é> s ecours m u t u e l s du Xord au se in du Coa-
seil d 'adn. in i s trat iou de l'Offlce départe -
I.K ntul. 

Ln voici les ré su l ta t» : 
s u * soc ié té* InscrMx*": u n Tutaata; ô'.iT 

s in fragcs e s a s t s s s s . 
M. p . 1 i U t a é t é i - l u - a w 3.Ï-"» voLs. Oii». 

o b t e n u ; M.,Inouïs D c s c b a m p s , prés dent de« 
A n c i e n s sou*-off ic!ers de Uoubaix . 1 9 voi.v; 
MM. S inaevp . d 'Hal lu in . 14 voix , e t ÏTiibots, 
| . : . '>Uent de la « Mutue l l e X a d a u d >\ <b? Rou-
Intlx, 4 v o l s : d ivers , •"> v o l s . 

Le drcnie du Centre de réforme 
à Lille 

La rosette pour le médecin-major Moy 
Paris, 24 décembre. — Est inscrit A la 

suite Au tabl?aii de concours pour officier de 
la Légion d'honneur: 

Service de Santé: Maurico-Kusène Mo.v, 
médecin-major de 1" classe au Centre de 
réforme de Lille. 

L'état du blessé 
L'état du médecin-major de 1" classe 

Maurice Moy est de plos en plus satisfaisant. 
Toutefois, l'officier demeure toujours en trai
tement A l'hôpital militaire et toute visite 
lut est encore Interdite. 

Le Parquet n'a donc pu l'interroger sur 
le drame. 

LE CRIME DU QUESNOY 
LES FUNÉRAILLES PE LA VICTIME 

Hier, vendredi, A 10 heures, ont eu lieu 
les funéralles de M. Renard. La levée du 
corps se fit A la chapeOe d . l'Hospice. 

La dspoulRe mortelle fu t conduite il 
l'église, où « M messe fut célébrée. Une foule 
reooeUUe suivait le cercueil. M " Renard et 
sa fille conduisaient le dsuH. On remorquait 
la présence de nombreuses personnalités. 

H. le Contrôleur de l'Enregistreuent, dans 
on discours tria ému. rappela les belles qua
lité* du disparu, relatant les serrices qu'il 
aralt rendus et rappelant fes brlHents 
débuts. 

M. Outrai, contrôleur des Contributions 
directes, adressa un dernier adieu A son 
regretté camarade. 

Le corps a été ensuite déposé dans un 
wagon A destination d'Allièrt* (Rhône). * 

M " Renard a regagné Parts dans la soirée. 

C» MM f-r..,*» 
1* : MM. V>- (; :; • 0 , d . , , , 

V:. ,r. ;. B « e ;. ';,, ru,- i , , 'En**!k, 
l l h . ".n, ^ J . ' J C s , r . > ; . , s . , , ; , . S x i - . . „ , , j a ( - , . . . . , 

B j m j i ( 1 u R -. .I , , ? .-. 
.'. !ll U. IP, Cs:.- P« :v . •;••• : A''.>r Àr S";.»! , 1 . l 'Vnl ' . 

ml* d.-, t s p l o j . j ,l- PlasmhM ttstU»; à 13 h'„ 

A M h.. CAS;- I I . I . J S . ru , i n t : . i t .u i« d * f V r . p.-.n-
cjii ! .1» l ' C v ' f n n d;« . . . i - l n ' C s a b s l M n l a M SoiJXi i 

'• V.'vol" ' ' * " ' " ' : : ' " '"'''I* • • • , , * T ' > 
A :u k. B, Car:n» rhr4t.-t • « l, „ Ssi l.i V nirtiM ». 

U I.UIBKE DEXOMMERCE 
DE KULBA1X 

X<« pubUiwj* ci-d,.-suis la' stkife da 
ci r^;)C.-rcalu sssssMtra d: ,a reunis*] au 
-".' 1 •'"•, u i i i r c : 

TAXE SUR LE CHIFFRE D AFFAIRES 
A ^EXPORTATION 

lAirs.ju. lin Jt»--t. il fu, s s e s t i e s pour e<(^ili-
hrer le liu.i^et de cr^pr M * t a i e de l.Sl» % Mir 
le chiffre d a f f à r e s à l'exportation, la Clambre 
de ...romerec de Kuubîix se BKMlr* riîMU.pusp-
nient hoLtiie à cette mesure Cju'plïe f i r s* iHl i j t 
com ,<« constituant un étémest i.'e faible<ae, pour 
'. f.:re commères natioiml. i ln - , i.i u.t\o .ji'il' avait 
•' : • • i•'" rosir» la reocurresee d< LAS ritasa 

''!• '• lettres sa'eB* écriraii U- K «t yt 
• • •• IKJ4, S M. le JfJnistre '1: l ' m m i i u c*. 

• M. . ' M::ii.-tï* t\?r I losBee», fj!». j-f^;. ,,,,A ; a 

o j e f i ajouté* , n lOfiAfs S> HUM ".••ires 
gr-- • rir.du'trie, m.-r r ! • ee!!t ei en prr..»!>-.-. 
• le . i . ; . > T . ' - . I , - ,!,,. , . • • • , ^ ,..:,. »» . , r , : . ,> . : , | ; f . 

•̂ t l'obligeali. ; i: saite, n liausxer ...••. pria s* 
i et :•.. au n - i | j . ;,. p . , „..>,,, ,;-vv;. lVr. 

i .t., 411VU* « r a H <-:r.•;••:,.•.. à (.••.., i i ' o , • , - ! - . • 
- r » « é r a a u HTor.» 

i..'. faisait rr»M»rtif l'erreui • •• . V ^ L T . » ,J ,i 
• ' • ••••m.' ii '. '.1 • '-Vf .'!• . . • • • . ..tr-, I . - t 

'•• JT-..I., i v*n . t e l •'•:::- ''.i , lit "-ùp-ns' - i > 
i Jtliie» ,y. r Uiss i l pfslbdrs >•• 1 SprllcS'ioQ, 

Il ;"'• •"! L«r . pur-, «uraii -.i, ; 1 
•:.'. « I • - •re- . Il-, •;]>••- - ' , - . ' * ; , . 

. prou'gei M.u mot mère* fi nos iu-nt«r»*, 
•• -IÏ• r. l'inra ••••n de* produit» ^tr«n(.>r», ;,i«i> 
• •''" •• U : • - ' d'une f.;\ .1 Vu; .rtitiea 
•m* I •'! .'i>vr.. qui e,,i},'-hc ' . C*ntf*ri» t*i»1 a i 
mniiis • •-- sxperlatieaf , »•:( ur» i,.••.-/>> qu; en 
heurta*» ,e *:•.•.,..• km) s«. > S»V?*T« b's Arête." 
t .t in» !<-« p'us I . :\:fi*ri. 

" ii'es> nns he.-,;., ,> rnp; •'. r r*HI ce qui t.:' 
• Y: et « -.-'t .1 ."tte tftnjm i .rstr* la tas* A 1 f »• 
'•'.rtr'.in l /ojnio- . v,n q u > l u snidernit psrt'ti l 
'•t. Il 4a>itani plu- ris» mi ' !e saaaer qi'ell» fai-
Ml .-..nri' h lu pesé* ' I l s* fr.'nr.aiap fiait nlu» 
uPI>ir"nt. 

!l n» fut. h.'lan. prs tenu i-im t» d* cet éta' 
é'»»prlt. Les leis du 4 avril. ;î et 12 sont lf'20. 
int -vinrin» et la f ixe nr le eblffr* d'sffnlres il 
l e . r t ' I - t j fut ::ppl:'inee et tout ce ss'sR* fti-
st.'t crnln'Ire s'est rCilis* au ()i<frini"nt du par*, 
r,, 'MH....C BT#v*s '1'-' :<-i.t (\ • rer'.-it ci *> r"Bte 
s'i-" e«t s; ivie la mtii wrrsan f t t s s s e r * en « 
|,r ... en rei) luiilnn' d'efforts pour i.cus stin-
pi.T-cr nai-teat «» elle r< p j , la f ive.ir a'ft.id» 
quelque peu d e ï o u r T e de n<u prodUiU et le ré-
su'.tiit ep a Ct4 que pendant une le p''M« de nos 
•:,. mrfarlnni de mati.'TPs p-emi^res perdait «en-
sih!"tnpnt de son impurti'.iec. pelai de s e s expor-
tnt:on^ do produits faSTSUté» t'aililis.-i.ir de plus 
de 40.nilrt tonnes, pesr • leiei.n des sM»i* de sep-
ter"!ire et d'o<-fobrp UKP> ijti" nous réservent l^s 
tnoi< de novpmbrp et d'cenilu--- doi t rons ce 

conaaissea* PUS ssssr* les ré«s1t*ts? 
T.'jinA nration du frêne est sans SSStf sws* 

qi.r'iiiie eliose dnns lp téehl***BSMi du ; •;(!> I'J 
iinji••rtafions de matière* oï ii,>« evnortniier.; de 
t^Wh'rr» f!rorïqfie!(. fhafs 'c-lfe iVçu"'p>r certaine, , 
îrént. ni 'à canes aHsine, ni lùf-me fii c iusp prin-
c!oc!e. O» so»t l e s . .-oedWion*-'- 'p-.oi'ns -''ëVania-
(te'ises que la t ' x e à l'èxporiarion p l i a i s ! Vie 
faire à la elientêle Ctransérc, qui en MSt rt*î 
•SSHMe* pour U plus ïrande part. 

Tour sauver la situation, il convient de rendre 
aux exportations leur liberté de mouvement en 
les dégageant des entraves fiscale» qui en empê
chent le développement. 

C'est pourquoi la <:bambre de commerce de 
Roubnix se référant à se» résolutions antérieu
res, sollicite la suppression immédiate de la taxe 
îl l'exportation qui est nuisible aux intérêt» de. 
l'industrie et du pays tout entier. 

CONSULAT BRITANNIQUE A LILLE 
M. Wentwoit l i Mart.vn Gurney vient d'fltré 

nommé consul de S. M. Britannique, à Liile, avec 
juridiction sur le département du Nord. 

C H E M I N S D E F E R 
Suppression de certaines réductions dost bésé-

fleieat la* nuirchindises exportées 
Par une délibération récente, la Cassas** d* 

commerce de Roubaix a élevé: une protestation 
contre les propositions que les grands réseaux 
de chemins de ter ont soumises a l'homoloastion 
de M. le Ministre des Travaux publics, k l'effet 
de supprimer ou de diminuer les rédactions de 
tarifs accordées au transport par fer, des mar
chandises destinées a l'exportation. 

Les Compagnies de chemins de fer jugeant 
leurs propositions inopportunes, les ont retirées. 

C A D E A U X , Bijcux. Moatras. Orfèvrerie, Ofc-
lets d'Art. AU C Œ U R D'OR. R o s s a i t . 19415 

L'ARBWirDËl̂ OEL 
de la Fraternelle des Combattants 

Roubaisiens 
Le Comité nous prie de rapVsst sus 

enifants qui se sont fait inscrire pour parti
ciper à la distribution des jouets de Xoé!, 
qu'elle aura lieu lundi prochain 27 décembre, 
de 14 a 36 heures, dans la Sali? des fêtes 
de la rue del'Uospife. 

Afin de garder le bon ordre nécessuire 
dans des distributions aussi important s que 
celle de cette année, qui comporte ptes d î 
2,<00 jouets, les porteurs de cartes vertes 

s* pTéseùwront de 1*. A 1R heures et les por
teurs d* tartes rouges de 15 A 16 heures; 
ces heures mut celles indiquée* sur les 
Certes délivrées lorj d? l'inwlptlon. 

LeprésMeirt prie MM. Ire Administrateur» 
HsrM co Jonr-ln. <le roololr W*n être pré
sents A i.t dtrtrlbn'lon. 

H A L L S "'LfPO. Graed* ba s»e • très bon ca-
fé. 22: HMlanl^. 12; F'«cnlt« 7 A 11; Beurre, 
5T.SP. s t t r * 23f!.T rt S* ï 'aiu d'épices 6,2.». rlOéîd 

LES OPÉRATIONS 
à» la Caisse d'éparinie 4e IkiDNlx 

en 1926 
IÀ réhniAn *,'iifmle Inoneilp '•• i•' 

fciirs de la Caisse d'Epargne de Rsmsaii «" 
des SBCtuisalia s'r^t tesse ces jours rterc' «r.< 
sc;.s lu présidence dp ' M Bnnanil TTIhrttis. 
prMdf ni. 

n ressort do réi.-it su'-ini-t dc« nsAVatiëa-
«ue l'anut-e l!i2iï se rarsctéfW par une non 
Ville angmciititlcn rie 14 sjllll>*n. é lT int , 
de cp fait, le tol.ie «ttuol A 118.751.111$ fr. M 
et sf.aoaattre ! • ds> 'l .> près de HO.OA4) 
«S qni in ; . tu , , ; « : lu Iirstration PUB-
tiru" 1 l . ' i ' ' . . , ar*Vtnen1 de la pi'is 
en'i'Nrp r~.. :|i., .„ • ,,.!,. .v, -,-rtint: cette 
fcveur'e-i dn re«te, plMaenjeni Jr^rlfiée inrr 
l»s tu- It'r.les avant»... J et nu* »fl(i*l«tM-i 
font!» moderne .ji'cllo rrlfr» I s* onniV-. >-, 
clicntè'c. 

Volei. pésunaé* en qr<Nlo.ups li?ne«. !••• 
résultats de fegsu'lc*, Iftifî; 
Au 1er tervier U'2ft, n (i-ait dû 

a .Tï.î.'M déposants 104.•!>i 540 W 
Il a et* reçu sesékat l'a***».... 4«.S43.."i2l s ) 

Le service du Conditionnement 
va s'enrichir 

d'un nouvel organisme 
L' « Institut de contrôle, d'ttadtt et 4e reener-

eh«: » sera inauguré I* 10 janvier 
par M. le «sinistre d* Coauaerce 

ijk\ Cuansbre de comnieree de Mesas.li \ a 
procéder p iv .cunlnrment A l ' i n a u g u i a l l o n des 
nrnivpnttv locatfs rt *asVaasiHIIUts dont e l l e 
vi -.i! de d -ter * • • l ' ondl t ions ptt»Il<iites <l s 

i matière* iext|le*. u s'nyit en résilié, û'um 
^r.Tnn'=af.on Importaste. pirr.-tnrui.nt |pt 

1. .'.tlite pour l'Iiidil-t'V tPxl l 'e fran 
ni '!••.', 1 :- -qi.'c !:•• e t la uii-»«u>- 1 >i 1 il'r.ii 
. . 1 . 1 T . . . ' . V . .< ~ I • • . . . 

Er-vmble 151.0S4.77t M 

T! a *te remboursé (esatprl* tous 
fruit pslempatl 3«.S71 t,f>', ir. 

Rest» d"n- IM.tt f t . f*] • ' 
h u î i u e ' s 'I fau> ajeuter les in»c-

r*t« it .-•:•• -it:i Iser au 91 ifc-m-
bre Mans »sl» 4 \ v . •'..-, Ri 

f)e ~,rte .;ue i* teoM* ..û 11 1 SI 
d'.-einhr* à r.O.^'i déposant*. » -
r-'sMve I lW.TS2.1l«i •'•-

T•.',t,ri:ir.r poui .'r.iriô. IU2A nre 
as*aamtati«a de I .SM dépo-
***>• •• • ••;•• aetSDPatatioS de 

sidds i.- MjJiwt.s ; .-
lA réniarnii lb^e rapnort .1P M. Wltsi-n^ p-r 

.1-s j.l•:.-• > • • I A - - t ' f s . n n o n - . lonne d ' ln - / ;>« 
stiiitj» ci-i,-m* .i ,:';rc~. sur la OWlrcb le 

lépRrrno ci sur k« fait* --.'lii'stnts ou -.:••• 
marqué >:Pt • xerc:.-. IP^H. X.r .s rj. y.""-. ....-.:, 
du rosle, n-.i<-nv f.fire , • d*é*l fept li;'r* 
qm Lp,.•.- es'rsita; 

( V u : • •» . . , ' : • • • »ii«-.'-. - "t» !•• bea•.< • • ; • ' -
jrlnn*. •' r .:.. n'r.Tiieis <-i la . , - • 
lu •• -, ..• «wisashM d- - , : ! , • • : par suite d 'ré. 
l e m e o t s ; ..iiti-.-i.x qi.i iva(*tit • ..-té le po'ii;. de 
la livre, en *'it jours, nu d. a de 243 fr. un 
cmni ' -n eraer.t de pnniiue eut pour fSStiltat de 
nous fa>e remhour^t . dur-- une péri de tr^s 
e.mrte. se* >0T;rap» hspsrt*al*«i hpdreu-.m nt. 
un" sr leala l io* nellt ias* noitvelle réussit A varne 
ner rurudement la o n f i a t e e et. par la nië-n». » 
enrarei' l'affolement oui ser>hlnît s'être ( t é i é a -
lisé lens toute !-i Krsn-e M cil e i ire-sement. com-
hl"n oDt r»tir« l » u s etipitiiix de nos ^ais^es 
pour 1»< Tnve tir »n 'les emploi» de pure faut ii-
s ie; prr'fi'.n-. e-oyant A la sée*i| ne» irri,n./-';i;.-
hle du franc p*pl»f, se son" eir isessi* de M>+-
rin'lser leurs billets en a^lietanr r mnorte nuoi 
ù s l e l p a t t » que' prix, occasionnant de eett» ma
nière la vie touionrs plus SSSf*. oar <̂ es appro
visionnements ex«ïHr.'s. ou par des fntil'IP^. dps 
reliais i* 'uxe inutiles. Ce progrès h rebours oui 
ressltail d'un Ptnt d'esprit fileheux ne pouvait 
oti'ep._»«ndrer d» rér.—'»* dér<"-tions; on serait 
pu f i ire rVmarouer il e u x qui raisonnaient de 
cette toan :ère. en crore.nt se couvrir centre une 
baisse éventuelle de la monnaie, flue leur séeu-
r:t# était de« T.IUS illusoires. Combien — et ceci 
est enpor» pin* grave — ont désappris la vertu 
de l'épargne, alors que dan» > s heures sombres 
oue nous traversons, la nécessité de favoriser 
! épargne s'est révélée pins impérieuse que ia-
m.iis. 

l'n autre fac-tenr oui a êg.ilpment pesé s u r l e s 
remhonrse*nents en novembre et déeembre, c'est 
l'attraU :e la prime dont les déposants belges de 
l-.v.jfrpnlicre ont voulu bénétki.-r eu liquidant leur 
cijjiipie. %xint vàl»risêr ' ene» c a s leur avoir au 
cours- du beiga vers 300-4OO environ. 
. T)»n* l'exarafn de nos tableaux statistiques, i) 
semble résulter qne les d*pftf* de petites sommes 
tendent de pies en plus A diminuer : c'est l t con
séquence du Oéreloopement du goût des sports 
et d e . plaisir* parmi le» jeunes oui n'oit; plus 
b moindre notion de l'épargne. Nos vieux 01 -
vrier-î. ceux qui «"Imposaient l'épargne bebdoma-
rlalre ou mensuelle, ne sont plus suivis par la 
pouvelie g#n#rat!on: les pères de famille nom-
hreuse peuvent invoquer les dures conditions de 
la vie. mai? A coté d'eux, combien de ménages 
ssns enfants, de jeunes gens, emoloyés, ouvriers 
d'industrie On domestique* pourraient économiser 
et préparer ainsi leur avenir, amasser nn pécule 
et se créer une situation. 

Il est b !en exact et on ne saurait trop le redire 
que, pour combattre les effets funeste» de cer
taines théories, il y a di>s principes fondamentaux 
don' on ne pent se départir; il convient de rap
peler, une foi» dp plus, qup le travail Pt l'écono-
rr ' satrt le» setiles sources de i« richesse et qne 
la pratique de ces vertus doit être spTOntVe par 
iirnucoup d'ordre et de méthode, par un effort 
constant et l'appli' arien volontaire de restric 
tion=. 

M. W l b a u x e x p r i m e e n s u i t e A MM. les 
d i re est 1rs d e R o u b a i x et d e s s w o u r s a l e s s e s 
s i • l i a s * a l * de srratitude p^'ir l 'ut i l e r o n c r a r s 
e t la préc ieuse co l laborat ion qu' i l s ne c e s s e n t 
d e prodlgner en vue d e s e renhlre u t i l e s :1 
leur* cr.Ufito.vens e t il m a n i f e s t e trèis s t m é r e -
m e n t au j iereonnel t o u t e la s a t i s f a c t i o n 'pic 
l e Cousx-il é p r o u v e pour l ' e m p r e s s e m e n t e t 
la b o n n e v o l o n t é mi'il a appor té pour ssstWf 
à rdeu l e s opéra t ions d e l ' année 1 9 2 6 . 

Kn t e r m i n a n t t e c o m p t e - r e n d u , n o u s r.e 
p o u v o n s m i e u r faire qn'exyriTuer A M. Sber-
psTpel. le d l s t insmé d i rec teur de la C a i s s e 
d 'Epar?np de R o u t a i * , les s e n t i m e n t s da 
rPconni1s*ance e t de respectueirse s y m p a t h i e 
q'ie pro fe s se A son endro i t 1* popu la t ion ron-
baisit-nne. A larprellp il a rendu l e s p s s i 
g r a n d s s erv i ce s . 

UN BON T U Y A U . — A l'occasion des VStes, 
pt avant inventaire de fin d'année, le DAMIER, 
113, rue de I-innov. ,-st heureux d'annoncer à 
sa nombreuse clientèle qu'il sera fait nne gran
de Vente Réclame. Superbes occasions Prix avan
tageux en papiers peints, toiles cirée», brosses, 
éponge*, e tc . . . . 31507 

. ' l i î t d p 
pour t 

•s de c«H In !•.-'!•; . 
rt , . . t . I .'.. 

tis pnh|i.j>trs. •••. . . 
..• «rot 

• . • i l t b a 

ii.ii.ini. de xntnu .>••• de Ros> 
êrt ,-i *1 foi;, f t. 

ep m n i t :> ;-tni. r.-ffeetupr tout-s 
p'i - Caual; c* r r .• ••> k« ••r.'luii.; et 

ni - n:- l i ts t:p r i o d u s t s t * text i l e . 
l ' . - i ' i n t o>" IA, lîuii p'il. s 'est étciiilti :ï la 

• rei h r l e 1 ri'i'.iii m< ut ,. • • 1 ui- . tondis de* 
• léfuu's de i«trt-|o*f|o|| c: de* Hm.'. "i:s d'y 
porter rem do 

Arrivé A ci stade, le labsntosN avait 
hesoln -le Io.-nt;x. d'aménas1 atetltt et de m-t-
térir!. t.n ("liinilirc ils commerce ^,.(•nt de li s 
lui donner en le reereanl p»mr iiissi dire, sur 
une Ijrgo base. .;t:i pals»-." lui peraMttre de 
fp dévpl.v.iper et de *p saasser Jusqu'A être 
pinr in France. .-,• • :c . « t i l'étraajaer le* 
sciinêl'. i-rsashme* similaire*, li f n Mi 
réaUsé entra anfre* rtw -. itae irN lupor-
taate Installation • n v... . e i'étt do des ques
tions d h? j.r->métrii dans le eV>tsalM du t'-x-
tll< . < •..••'.• • •.' ;; ie -MII tout :'i t'ait U'iiivelle. 

p,r : - s ••;-..nre d< IBSV* dP la Cii.-ir.hre d t 
i-Miini : i - • ' . -i -' .•!'•' K-n-urp.nt sans equi-

• n ie entier. 
t'.- nouvel m:-. .,: tue r(ni est appelé à re»-

• re de tK« : rasd s.iiiep--, A l'ivluslrie l e s - , 
tflt d no«,e rOplon >••. r.t i.i"ui.'iiré le 10 jan
vier pmehsln, iéa« Kf présidence as M. le 
>f ;n!<.r •* 1 u Cniuaiprce. 

N'ou- réllelrnn* cbandenienl < n cette née», 
s t sa les d l r i . - ' i u t s de lp. Cl icnibre dp coni-
nerçe de notre iile qnl ne aéaaitent aucun 
rffori peitr lot ir antre industrie des labora-
to:-.— r*rfectt«aaé* de recaercae* q«j] tal 
soi . -îd'.̂ .-'.f n-.ti.les t tr lutter efOcsceuient 
con'"^ '• .orjeii'-'.ot - éli '•• 

LE CONSEIL DE REVISION 
I*< opéraUoo* du f\»i ^eii de rértsioa eon-

eersasl les j atsat SPUV S> h rteass i'.i '̂7 ei 
d e s ( t e n r S A s d e s c l p . f - v s I 0 ' _ t. I » 2 J i l lfl'.Ml 
du matna de r: «irnlx-Ou si. nni ru Uni ren-
ésedl. û l'i.'.'.tel de Ville, salis des adjudl' 
tMi.it. n s. 

I.a s.'nnce. euiuin t <•' i li li. 30, -'<•: :ei-
•slnée rcr» m'li SU. 

Le rop«.oi.i était présH' par M. Uersr. 
conseiller de Préfcetitre, «sstrtel de MM. le 
colonel Bossait, faisant fonctions de générai-
ndjoint nu t/néral commsndant i.i r* iSJtkM: 
Adolphe I.oTMiinir. i" i i s ill.-r se l lera i , m a i n 
de L\ '.-.-leii-Linn.'.v : A. I allais II cous i l ler 
d arrondi-si ipcitt ; le llcnienaat-celecs : La-
matieiip. commandant 1" rlnreas de istiate-
u i ' i i t d<- t i l l e : Henri Wat i -emcz . «djoitit au 
•Mire de R S X J M I X ; I/oni» Sei-.-.ieur. maire de 
C'rt/lx : Des la i l trur , maire de Waxq11ph.il ; 
Fernan.I DerUler, che f du hurasn mil i tait . -
de la Pré fec ture , et Pierre. Braskan ip . cl ief 
dit bureau iui l i tuire de Ml .Nf.iitie de Roubaix . 

Cinq c e n t t reute jcu i ies J P U S ont é té cx:t 
mlm'-s. 

lie u r s l r e d'ardre éta i t a s s u r é par ta ; m -
dnriiK.iie et la pai lce iiiiinicii>alp. »oti» les 
ordres . le MM. l'u.l.jiid.int Mfra lnt . 10111111.11-
dr.nt !.-i w c t l a s ê» a * a é * i « s i i M do I s e r c e a i i r . 
cl Dcs iue t t re , c o m m i s s a i r e ceutra l d e i v i i i e ; , 

TOUTE P E R S O N N E qui iie^irc se meubler 
coufortnblement et lasumwe—«Bt, d'un genre 
sobre, doit visiter le» magasto* A. 1 >E B E T X E , 
167 - Ififi. rue Pellart fpré» * ' l'éftlse du S..i-.'-
Csearl, ;t Konbaix. 319M 

L E COMITÉ D E L ' A R B R E D E N O Ë L A 
L ' H O P I T A L D E LA F R A T E R N I T É . — I ' j r 
une d é l i c i t e a t t e a t t o a en faveur des .lé'-hé-
r i tés de ia for tune , le C o m i t é dp l'arbre de 
Ne,?! s 'est rendu, vondindl uprés-ui idi , * 
l 'hôpita l de la Fra tern i t é , fa ire une distri
but ion de joiiers aux pe t i t s malad'-s et 
d'otijets I t l l f * ;i:ix SteSu* de nouvpau-iK'>. 
M. E m i l e Fournler , l 'a imable préVMent. 
a c c o m p a g n é de MM. T h é o p h i l e D e s b o u n c t s , 
Henr i De-paul, Henri I aima II C. S u r a u t y u et 
J u l e s Vrom.in, m e m b r e s du Conil té . sont 
« l i é s , en c o m p a g n i e dei la statw d lr sc trVe , 
d a n s lc< s a l l e s de«> petit-s g a r ç o n s , de s lil-
lette-s e t i la MatXTnlU'.. A c h a c u n des pe t i t s 
bospltwl ises , d e s j o u e t s ont é t é .donnûs; a n 
t s a s t a s s , d"s l a y e t t e s et d lrer* o;ij<.(s ont M 
t v m i s . 

Ou conçoi t l i jo ie q a s cas e u f a u t - s o t 
é p r o u v é e e n r e c e v a n t (»-s d i v e r s cadeiin.v. 

E m u e s de e e t t e c h a r m a n t e v i s i t e , les 
m a m a n s o a t pdtasaé un irrand. merci a u x 
m e m b r e s du C o m i t é de l'arbre de N<iël. 

A L'OCCASION D E S F Î T E S DE N O t X ET 
DU JOUR D E L'AN, les Galeries Sainte-Anne 
offrent à leur aimable clientèle de nombreux ca-
deanx pour tout «chat ;1 partir de - 5 fr. Ces 
cadeaux seront expofé» à l'étalage. r.lôSlM 

R E T O U R D E S C O R P S D E S S O L D A T S 
M O R T S P O U R LA P A T R I E . — Vendredi 
s o n t arr ivés , en gare de Ro- . lwix, l e s corps 
des s s s s a t a J e a n IX-caillon, élu 84* R. ! . . 
rtécédé !i Beausé jour . le 1 «ï févripr 1 9 1 5 , e t 
E m i l e V a n d e o a s t e c l e , du 50* R. ! . . d é c é d é S 
N'cnvilkt-Salr.t-Vaast . le :;(i o - tobre 1 9 1 5 . 
d o n t les f a m i l l e s ont so l l ic i té le retour en 
vite d e leur r é i n h u m a t l o n déf ini t ive dnns le 
terrain spéc ia l (lu c imet i ère d* notre vi l le . 

La r e c o n n a i s s a n c e des corps a é té fnlt" 
par M. Hout l TUériu. ad jo in t au marre, 
a c c o m p a g n é de M. R i e h a r l , c o m m i s s a i r e ele { 

p a l l i e du 1 " a t rone l l s s en t sn t II* e s t s t > 
trannwirtés PI su i te s u DépocHotr* de la m e 
•BShsau-oVp.RoirpbSiX, por lea so ins de la Cotn-
pagnie do* ; mir» pomplsr* 

LE CHIFFRE D'AFFAIBES n* aaras» •* . 
ehe» les eommen.om» «visés qui vsnriMit l*>. vin» »• 
liqueur* réputé», dusl .,0» le nouvelle hier* qrlx" 
t* 4* .ooTert. de li Rr.i«*prla R^.ibaisleane. «ni 

FfeTE DE NOËL DR L I X U V M DES 
CATÉCHISMES. - I* fête tradltt«im«B* a> 
Xoi'-l, offerte ; i r l'iFi.rre des eat*«HI«mer 
siix ftimitlos .1" la vlll . »v,ri lien cette aané" 
le lundi :: Janvl-r. A 1.1 li„ S4 me Rlekard 
I r 11..;;-. 

I m - ,.•> p a s i u t l l e « Au p.iy» «tes c i g a l e s 
di ! Impunies .YrM'sjPUH"* t-hsqteraast p n m o e . 
•<- : . . s natal . p| de m'.;. ; •« P l c r r e t ' c -
*"'•*".'••rri.ii leur p lrs j .i ballet. « At; c la l 

"C 1.1 -f f -..îl le par: le est p r o s r a m n v 
' i t i i . u i n . t . ta lHraas dp ' e n f a n c e .1 
•tt'st:»: • l.u .\ l i v i t é ... n l.i P r é s c n t a U o . 
*:> T. me ' . . 1. i . 'atcl' . r «V N;;r.-,reth ». tro;-
• •:•' -b••• > Il v ie c a c h é e ml* fl la portée d « 
ccfaat* Qu'on rit-s.'rc v ..r trs* iiiinintaai I la 
rpprésenl.itlo.i 

1,1 b • iï' i. :i i••• imvcr; b I <'<iupVi]T 
I**". rue Ntt: , |Tél.: 1".fi7i. du lundi 
Sï asesHibrr JII d'nian -ae •_' liaTtsr. l'r;-: .-ie< 
ptares: ê fr. s tr. 

NOti ! N0.'_' LES GALERIES MAMAN 
LOUISE >. eui ."> v' Iter la uoureiia inf-
l«!Utl«P Entrés liPro. Cbo.x itnmense, prix trè« 
b.-t-. 17!'. nie de I.s.mor. Roubats (Car r . 
arrtl • la |«*n«i. , . 9iflr>j 

P. CORDONNIER, r. Notre-Dame. Peintures 
la'lic'"-. iDvrusta. Ae*s"|B>ts, Kastsam T. Psiq, 

MORT DES SI ITES DE LA OL'ERRE. 
—ii.i «nnoucc I-, mort eu son domicile, hnj.' • 
• e< nies de l'Ounielei et Pellart.-de M. 
Kegr-m Deluattc, décédé des suites de ia 
ptsrr •. 

Le ( ouwil ri •idiiiiui.-ii'iitii.n de l'Union de* 
M itijés .1 Kéf'iir.iés prie tous ses Membres 
disponibles d'a!-si>ter aux fiinéraflsas, qui 
aurosl lie iï lundi, il 9 h. J0, on l'étUse du 
Sacre-Ceeur. RassasaHeateat a la nsalser.i 
mortuaire, A :I h. 15. 
CHAUSSEZ VOUS cheî Beseau. Z. r. P.-Motte. 

f ES FÊTES DE NOËL AU « TIR NATÏO-
NAL Nous rappelons qu'à l'oecasion 
d C S f ê t e s d e X . . ; - l . l e T . X . R . o f f r * * t O U S S « s 

sopiéttln* •!•- diverses caré;?oriê*, es soi: 
stand des Trois-PenU, deux cotnpnitknrs 
Intéressantes, qui aur.nt lieu aujourdliui 
samedi Pt demain diuiancbe, de 0 h. il 
\ j. h. .'tu ei d" 14 t. I 1.1 nnit. Le caatn-
pl.i iii-i: de tir réduit élu T.N., trots épreuves 
udliti.iiiiéos de dix bal!m ebacune, è B0. 20 
«•: '.' tm'-ires; le iir ih-9 coquilles, par série.? 
rcn.Mivel.ihlos .' • c inq ba l les au U**sL A 
'.'n n ô t r e s i,,-.i:i !p« ' i iun iues ; ,1 1 2 mètMC. à 
l i serdalre |»mr les d a m e s . Chacun d e s part l -
< •ipaiils . u r a droit .1 une coqui l le , a v r q u e l l e s 
*'aj ntent te* ;e.ix d'bouneur. 

MESDAMES. e«««.vej 1' ; E»h«M«r* », plu, 
pr.'-niiM- ••; plos .iii'ide aue l«*Jt autre srMàoie. 
- - lit, P U ' . ' Mai«»:i ll..b ' o / V e r d o n c k . ,V>. 
Kiaude-Rup. RfltdtSll :H0X7 

A L'AAICALE DE LA POLICE. — LP 
lu i.eiiLH l d i .u |i.ij.. .'t-iii rétitil vendredi. \ 
H> li *« ..n.' îles P.T.T.. m* du Vieil-
Ahnrurols. eu fu* >i* présenter ses aclieaix 
A MM. lui. titillée . • rspvramhrseMsa, inspet-
teitr et siip>-in<piei,.,r. ttdiiiis i la retralip 
sur leur d' intniil,'. «i .. • ;. ii.-.-er trois brave< 
qui vie;.t.eu; d'oliteuir du •'îouvernemont la 
médaille l'bonncur ri dei récinupeeMM do la 
f i . l l ' l u l l . i l l ( ' H P t l f . i . 

M. M'-Muet'i •. i'almahlp rvaiastapiM. avait 
t. n :. |«ejt pnmvcr f u t iintérét qu'il porte 
h l'Association itni "île .:<• la pstsâs, A pré
sider cette belle uiauifestattsii, 

MM. r ia i i i en i . l i s b e p . André. e**jBBa>-
siircs de poitcv, ain*l .IUC xi. Blanchart, 
tidjudiint de aeadatmerie, avaient ée;a)emeul 
voulu t é suayet par îsnr îu'é- 'nce la svm-
patate qui le. unll n ettte >«se*litssa. 

.M. Louis Dasn i « i u , l'actif prî sidonf de 
l'Ami, aie. après «voir douné letiure de quel
que- lettres d'e\eitf«y, fs f , x ;iafe;ri)?éle de 
1. i.e se* cglléirues i»niif ïdrt>**e»|' S"MM."I>uc»-
tilLon et'Di'tsiiilibiv.'biei» li-s weinr les plus 
slacére* a f'occji'don de leur rerràlte. A cha
cun d'eux, un souvenir M îvuiis. ainsi qu'un-» 
geriic de Hem- . 

XI. Louis 1).•.;•(• .;uiatix se .lit égaJcmenl 
lKiirt irx de preâter ..•' <-'tto belle réunion 
psaur féliciicp XIXI. Iiiliamel. brigadier; Bro-
w a e v s et D e s œ n r . de ::. «lisl iuetion honori-
liqite n.iie te Cnuivet IP, 11. -nt \ i?nt de leur 
accorder paar a c t e e de d é v n u c m e n t . 

II î e m e n i o XI. Dssa te t t re , c o m m l s s a l r a 
ceiitT.il, a ins i .jp. JIM. les c o m m i s s a i r e ? , 
•l'avoi;- bien voulu, par V V T préseace , r e h s u s -
>er la PM*. 

XL D e s m e t t r e , emninlasabre e-éntral. prend 
la parole et d o n n e qurlqUi* e x p l i c a t i o n s a u 
Mijet <Jef r evend ica t ions formulées par l 'Ami
ca le et dos qsetquea an ié l iora t .ons qni o n t 
Hé l ' ipor i éc s 1I311-. le service . 

! . • «ys i saCblqne .-«inimissalre centra l , 
t 'a dressant a n s nouveaux retrai tes . I c i r 
adres se se s r e m e r c i e m e n t s pour la n o n n e co l . 
lnhorat ion qu'ils n'ont . e s * , d'apporter élans 
leur dé l i cate fonc t ion et l e s a s s u r e que d a n s 
tonte c i r c o n s t a n c e ils p o n c e n t , l e c a s s c b ê a c t . 
l'aire appe l tl sou concours . Il t e r m i n e e n lom-
s o u h a i t a n t qu'i ls j o u i s s e n t l e [dus l o n c t e m p i 
poss ib le d'une retraite s i bien méri tée . 

XI. Daamet tre remet c-nsuitc 9 MM- D u i a -
nie.1. K r o w a e y s et Deetteur, la médalRe e t le 
d i p l ô m e que v ient de leur accorder l e Gou
v e r n e m e n t do la Républ ique p«nr tas a c t e s 
de courage c^j'ils ont acee>mpîls e t Isa d o n u î 
en e x e m p l e jl leurs c o l l è g u e s . 

Vu cha leureux v ivat e s t c h a n t é eu l l i o n -
lieuv d e s nouveaux retrai tés , a ins i ejtte d e s 
m é d a i l lés . 

Cet te be l le féfe de lau i i l l e . où la pin* fran
c h e camarader ie n'a c e s s é de réiroer. *'e*t 
t e rminée pur un concer t improv i sé . 

Au cours de i» réunion. XI. le c o m m i s s a i r e 
centra l a a n n o n c é la n o m i n a t i o n d e M M . 
[ fos , eo«s - lnspec tenr , a,; c rade d' inspecteur . 
e t «rirswve LeclPicq e t ,Io.-.-\h O s r i e t t e , brl-
git.liers. a s -.-ra.àe de so-.rs-inspes.te»3ra. 

X r n s adressons a n u v n o u v e a n x protans nos 
sirK.'re* fettatattiSB*. 

DERNIÈRE HEURE 
La ratification d'accords 

entre la France et l'Allemagne 

Paris, ^1 déoambre. — XI. de Mariai-té, 
ambassadeur de France B Berlin, a procédé 
hier, arec ta ministre allemand des Affaire* 
étrangères, A ta ratification d'accords ayant 
pour bot de biter la terminaison des tra-
i s u s des offices de compensation pour le 
paiement des dettes d'avant-smerre. 

Ces accords avaient été négociés pendant 
le mots d'octobre dernier par M. Alpland. 
directeur d* l'Office des biens et intérêts 
prlTss, et M. Richard, directeur de l'Office 
«le •értfleatatqi et de compensation de Stras-
bour». 

De* accord* dont il f'açU permettront pro-
bablsmsat ans office* de ce m pensât Ion de 
terminer, en 1927, la plus BTUSS* partie de 
leurs travaux. 

Ces aeeords prerolent, d'autre part, la Kb-I1-
ration des bien* allemand* actuellement MTII« 
séquastre. n'ayant pas encore fait i'iA>Jet 
d un* ordonnance de liquidation. 

Un*) isa*i\» a été faite, cependant, ei. eo 
erul concerne les biens allemande au Maroc, 
certaine biens séquestrés au Togo, les con
cession» minier** séquestrées en Als*c— 
Lorraine, ainsi que les biens des société» 
aJ!_«>a*iiàV» d'assurance; ..r lu i le. 

LE VERDICT DE LANDAU 
Deux détenus libères. — 

La grâce de* condamné* 
Paris, 24 décembre. — Le ministère do la 

Guerre communique la note suivant»: 
< Le général Douoby, commandant le 

22* C.A., chef de la justice militaire dont 
dépend le Conseil de guerre de Landau, a 
fait mettre anjourd'boi, en liberté par sus
pension de peine, les deux condamnés seuU 
• cruellement détenus, Kegel et Fechter, sur 
sa proposition transmise avec avis favo
rable par le général Oollrarrmnf, commandant 
en chef de l'armée élu Rhin. 

» L* Gouvernement a décidé de proposer 
au président de ta République la grâce des 
six condamnes. Le décret sera signé aujonr 
d'oui 25 déeembre. t» 

NOËL A PARIS 
Pari», 24 décembre. — l'n grand nombre 

de Parisiens ont, selon ia tradition, réveil-
b.finé <vtte nuit, majoré la température. Les 
crnndirs artères ont pris de bonne heure 
l'aspect des grands jours de fête. Les ter
rasses des cafés, munies de braseros, étalent 
boudées et une foule considérable n'a cessé 
de circuler sur les grands boulevards. 

Dana toutes les églises et chapelles d i 
diocèse, les meerej célébrées a minuit ont 
«té très suivies. 

D'autre part, dans hM grands lestaurants 
des bontevards H «le Moutinartrc, lu puWe 
était moins nombreux que le* années précé-
dntes. 

Par contre, daus les restaurants de secou 1 
ordre et dans les petits établrssciuents. ou 
ne trouvait plu* une pistée libre. 

Ou a aussi beaucoup dansé cette iK.it. 

UN AVION PREND FEU 
U n é l è v e a v i a t e u r t u é 

Niort , 2-1 d é c e m b r e . — Aujourd'hui , il 
11 b . 3 0 , un a v i o n pi loté par un é l è v e 
a v i a t e u r c iv i l , M. E m m a n u e l V e d y , â g é de 
1 9 a n s , a du at terr ir b r u s q u e m e n t sur "te 
territoire de L'.icbé e t a pris feu. L 'av ia teur 
a é t é tué .ans la c b u t e e t a é t é p a r t i e l l e m e n t 
carbon i sé . La v l c t i n i e e f fectuai t s o n premier 
vol sur le parcours Roemefort -XIort -Augon; 
l è m e - R o c h e f o r t . 

Mgr P E L T , É V Ê Q U E D E S T R A S B O L ' R G , 
E S T NOMMÉ CHEVALIER D E LA 
LEGION D'HONNEUR 
Paris, 2 i décembre. — Par décret rendu 

sur la proposition du président dn Conseil. 
Mgr Pelt. évoque de Strasbourg*, est nommé 
«u grade de chevalier de la Leglou d'hopner.r. 

• . 
UN EMPLOYÉ DE BIJOLTBRIE ATTAQUÉ 
ET DÉVALISÉ EN PLEINE RUE A PARIS 

Paris, 24 décembre. — Ce soir vera 19 h., 
un emplové de bijouterie, XI. Désiré Olivean. 
porteur d'un tac contenant "o.uOn fnaca de 
bijoux, a <yé attaqué, rue de-l'orea.ne. p*j-
deux iudividus. qui l'uut dévaliic et out pris 

la fuite dans une auto. Le garçon de bureau 
a iété grièvement Messe. 

UNE BIJOUTERIE PILLÉE A PARIS 
Paris, 24 décembre. — Des malfaiteurs ont 

pillé une bijouterie à l'angle de la rue de 
Provence et de la rue de la Chaussée-d'Antiu. 
Une femme a été ligotés; le téléphone a été 
coupé. Une enquête est ouverte. 

• 
UN VOL D E 1 3 0 . 0 0 0 F R A N C S D E CUIR 

A PARIS 
Paris, 24 décembre. — Des individus se 

sont introduis en sciant des barreaux dans 
une maison de cuir, au quai Jemiaapes. Us 
se sont emparés de marchandises pour nue 
valeur de 150.000 francs. 

» 
V I C T I M E S D U F R O I D A P A R I S 

'. Par i s , 2 4 d é c e m b r e . — Par su i t e du froid 
vif qui r è g n e sur Par i s , p lus ieurs d é c è s d u s 
a la e o n g e s t i o n o n t é t é c o n s t a t é s anjourd'hu. . 
D I S P A R I T I O N M Y S T E R I E U S E D E D E U X 

P A Q U E T S D E D I A M A N T S R E C O M M A N . 
D É S E N T R E L O N D R E S E T P A R I S 

Londres . 2 4 d é c e m b r e - IX 1 p , u . i s 
r eeomninndés c o n t e n a n t des d '«vanta est i 
m e s a 1.IMJ0 l ivres s ter l ing , adrets . '», au 10 
décembre , p a s des m n r c b a p d s de d i a m a n t s de 
L o n d r e s a u n e g r a n d e C o m p a g n i e d 'automo
bi les de Par i s , ont d i sparu en erours de route . 
On cro i t à un vol. 

• 

. UN G R A N D I N C E N D I E A E P I N A L . 

Upinal . 24 déeernhie . .— Ce, soir v e r s . l S b . , 
u u iuutuù ie a éc la té 1 L'jjiutil, eu uleiu c e n t r e 

de la v i l le , d a n s un m a g a s i n d e chape l l er ie . 
Les «MasMS, très i m p o r t a n t s , n'ont pu ê tre 

encore é v a l u é s . 

L'INSTRUCTION DE L'AFFAIRE 
DES PORCHCRIES GENERALES 

Paris 2 1 décembre. — Les plaintes conti
nuent à affluer au sujet des « Porcherie* BtV 

fraie* ». Lo juge ta possède 700 portent «ur 
des s o m m e . e " t i t de 6 0 0 ' • ''te: on fr 
et d'un total il î 4 -t "• mi l l i on- . 

• 
LA S I T U A T I O N C R I T I Q U E 

D E S E T R A N G E R S E N C H I N E 
Ul iangbaï , 2 4 d é e e m b r e . — L'ag i ta t ion 

x é n o p h o b e s ' a c c e n t u e a H a n k é u u , c o m m e 
d'ai l leurs d a u s les autre* loca l i tés . Les étran
gers sont prêts .1 é v a c u e r la prov ince de 
K l a n g - S i , et on cra int é g a l e m e n t qu' i l s ne 
so ient obl ige^ d 'évacuer la prov ince de 
H o u n a n . 

Dernières Nouvelles Résrionales 

UN A F F R E U X A . C I L E N T 
P R È S D E B E T h L i N E 

I t ' thuue . 24 taceii.ur* "' 
... de l e i s u j . » â g é e <ie :< «te*, d'i . . .1 
é té prse par l'arbre de t. nsntf sion d ' i l 
b a t t e u s e et n é té écraslk' 

A T T E R R I S S A G E D'UN 4VION MILI
T A I R E B E L G E A N I E P P E . — I n ^erjent du 
1er régiment d'aviation belge venant d« Bru-
selle en avion, et te rendant i Courtrai. s'égara 
pt. (hit atterrir, par <uit» d'une p.innp de iuor«trr. 
i Niepyp. au lieu dit « l-o l o s u s t e : ... 

L'aviarpur a informé .)o sait* Je* servlitc» du 
part au'̂ ual U vtt tltajnks. 

I.-cs gen.l.irtu. 1 te BsJOesJ montéreot la garde 
autour if '.'ayiiiir.il [rf-ndant d'un* Sqoipe d« 
dépannage procédjii aux réparation* n*c«<-
•airea, A l*i«MK de» furraalits* d'usage, l'avis-
leur • repri. son \o'. hier d*as ls rnsblase. 

RENScIGNFMEflTS GHiVfMFRGUUX 
•. » « 1 * i ? ï « 

COTONS 
L I V Ï R P O O L . 2 4 

Xf.t! f..ûi»'i: :eie*f**tt*a». enil**: A»4rii»tr 
> « ' • i.; ilrLït'it»;. l i i u s * Z : Egrp»i«*. «•*«•• 3. 

NEWORLEAMS, 2t 4***»Skr«. 
Cotcni Mlldttu* Uplaat. — Dirpoaibl*. IÏ.4T; — 

"' . ' • , i .. n . ; .Sirr J ' o s H , i o e o H î i * « v i e r . 
-'.»••. t». i.i»r« • ' . ' .«0; a.-... . . ' .TS-Tfl; j a i g e t , W . » 5 "6 

S B W T O S K . 2 4 0 * e « a * C « . 
CT.0TUBE - Coton» sUSd'lac Uflas*. — Dwpe 

n"...-. l î . S J : — A t».rœ? : Sur j u v i a r , I » . 4 3 - 4 4 ; 
f * r r . . r . '..'..•.t; i r j r . . 1".C6-6S: m i l , l ! . T « ; s t . . 
i : . » ô - s ^ ; . i ' in . l i . l l . t ; j u i l U t . n . 0 2 . 0 4 ; • e t t , 1 S . 1 1 ; 
«ep»»«rtr». l 3 . i o : o^toS-e. ltl.lt»; eoveaiVr*, 1ÎSP: 
Me nSr- . 

G«>;fr. S S. 0 0 0 ; 

B 3 C E T T I S 
- 1 AtUatttM 17.000; «ai pan* Sa 

MX pc-.s â-., Tji.tqii». 6.000; r m le» 
••.: . L é o * . 

EZF'BTATZOJla 
M.. H - • • ; » » . 3 . 0 0 0 . r r » * « « a« Cao l i 

d l * » * i » 4 B t * d A œ t r k - » 1SS« 
J .nJ . - .v , : . tir C*rm. 1 S S . S 7 ; B T B M I V * . N » r < ; 

Esc, «or» b*as««, i S/1S; Pr*t * «««rt tmw*\ 0 * 
• ; t / e . 

•W-T» '-

I M I - : > 

: S u r Par i» . S B * 1 / 4 ; I n l m , 4 t 0 . l l ; 
4 S - . . Ï T ; ».IT B - n r e i ; « » , \%jn. 
•, '.. tl tiLimtr- t 

S U C R E S . - i V . v r - ^ r ' . l i r r a i s s a ; e e f O O ; _ 
A.»»r-n .>: s. . t . i r , . , ' . K . e n ; « , « • « , •Sk.eVI; «aSk 
o i H ' t , ju:..>t. ..,,".00; »f4.ral>M, Ï4I.C0; ùltasV»» 
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